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Vaye’hi 

 

Dans cette parashah, vont disparaitre les deux grands protagonistes des parashioth précédentes 

Yaaqov et Yossef, puis les autres frères, et la galouth se met en place. 

Yaaqov a vécu 17 ans en Egypte : gematria de Tov ; 17 ans que Yossef était auprès de lui. Yaaqov 

pensait descendre, faire le plein de blé et rentrer mais il a été obligé de mettre en marche le processus 

de l’esclavage en Égypte, annoncé à Avraham, ‘hoshekh avant la lumière de la sortie d’Égypte et de 

Matan Torah. 

Yaaqov appelle Yossef pour lui donner l’ordre de l’enterrer en Eretz Israël et pas en Egypte. Pourquoi 

appeler Yossef ? il lui demande quelque chose que Yossef a probablement le pouvoir de faire alors que 

ses frères ne l’ont pas. Il fait jurer Yossef, comme Avraham a fait jurer à  Eliezer de ne pas marier Ytzhak 

à une cananéenne. Jurer en tenant un lieu de mitsvah, la milah (aujourd’hui un Sefer Torah). Un objet 

qui a la Kedoucha ; aL na S’il te plait. Il met des formes, il ne peut pas le lui imposer. 

Rashi demande pourquoi cette parasha-là est-elle stouma ? Du fait qu’on a le récit de la mort de 

Yaaqov avinou.  Comme il n’est plus là pour les protéger, le shiboud et les tsaroth sont tellement 

grandes que les yeux et le cœur des Bnei Israël se ferment. 

Autre dire : Yaaqov avait l’intention de dévoiler à ses enfants le terme de l’histoire. Le temps 

messianique. Mais sa prophétie l’a quitté. La Shekhinah s’en est allée, sans inspiration, il ne pouvait 

plus leur dire. Quelque chose s’est fermé pour lui aussi 

Tu me feras ‘Hessed ve Emet. Le ‘hessed qu’on fait avec les morts, c’est un ‘hessed de vérité ; on 

n’attend rien en retour. On n’attend pas comme d’habitude un contre-don.  

Les raisons pour lesquelles il ne voulait pas être enterré là : la terre va être infestée de vermine pendant 

les plaies, il n’a pas envie que son corps ou ses restes soit infestés. Il ne veut surtout pas que les 

Égyptiens fassent de lui une idole : les années de famine ont cessé quand il est arrivé en Egypte.  De 

même, on ne sait pas ou Moshé R est enterré pour qu’on ne puisse pas l’adorer.  

C’est l’homme qui va mourir et non ses jours … Le Zohar dit que quand quelqu’un meurt, on amène 

tous ses jours devant H’’ et H’’ juge ses jours : ont-ils été pleins pour la ‘avodat H’’ ou non. Ce sont les 

jours eux-mêmes qui s’approchent pour être jugés. Sa madrégah était telle que ses jours étaient 

suffisamment remplis et l’amènent à ‘Olam haBah. 

Le mot Emet est très sévère. Quand quelqu’un fait du ‘hessed, s’il pense que cela lui donne un certain 

droit ce n’est déjà plus du Emet. « Je veux reposer avec mes ancêtres et tu m’enterrera là où ils sont 

enterrés ». Yossef dit - Je ferai comme tu m’as demandé.- Il a demandé qu’il jure et il a juré.  Yaaqov 

s’est tourné du côté de la Shekhinah à la tête du lit, et il s’est prosterné car il avait obtenu que Yossef 

s’engage. Il ne se satisfait pas d’une promesse sans serment. Il l’a fait jurer. Quand Yaaqov meurt et 

que Yossef dit à Par’o qu’il va quitter l’Égypte pour enterrer son père, Par’o répond « Tu ne peux pas 

sortir, tu as tous les secrets de l’Egypte ! » Yossef a répondu « j’ai juré à mon père ». Par’o lui dit « mais 

je suis au-dessus de cela, j’annule tous tes serments. Mais Par’o a cédé.  

On dit à Yossef que son père est malade. Il prend ses fils avec lui, Menashé et Éfraïm. On annonce à 

Yaaqov ‘ton fils Yossef arrive’. Yaaqov s’est renforcé il a dit à Yossef : Kel Shakaï m’a béni. Tu vas devenir 

un grand peuple ; cette terre Je la donnerai à tes descendants en héritage définitif. Tes deux fils nés 

en Egypte avant que je vienne vers toi, sont à moi. Je les mets au même niveau que mes propres fils. 

Ils sont comme Réouven et Shimon. Les enfants que tu aurais par la suite, on les rattachera à ces deux-
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là que je prends. Pour le Klal Israël, il ajoute deux à la place de Yossef. Ils sont 13 et pas 12. Dans le 

décompte, on parle de Yossef ou si on mentionne Menaché et Ephraïm, il n’y a pas Lévi qui n’a pas de 

territoire et se consacre au service d’H’’. Ils ne sont pas libres d’exploiter un territoire.   

On ne voit pas apparaitre de déséquilibre dans la suite. La tribu de Yehoshou’a, Ephraïm est la plus 

grande des tribus du royaume du Nord Yérovam était issu d’Ephraïm. L’idée c’était de donner la double 

part à Yossef. Cela aurait pu être en superficie. Mais ce sont deux tribus. Yaaqov fait un coup de force. 

Il le traite comme l’ainé, non pas l’ainé des enfants mais l’ainé de Rahel.  

Yehouda a la tribu royale car Réuven s’est disqualifié. Chimon et Lévi sont trop impulsifs ; ils ont tué 

les gens de Shekhem. Le 4ème c’est Yehoudah. Il n’y a pas de séparation des pouvoirs : le Cohen Gadol 

est en même temps le roi. Comme ce n’est pas Reouven, c’est redistribué : la malkhouth, c’est 

Yehoudah ; la Kehouna, c’est Levi ; Yossef a la double part. Yossef est le roi nourricier. C’est ce qu’il dit 

à ses frères.  

Yaaqov dit à Yossef : Ra’hel est morte en chemin dans le pays de Canaan. On n’était pas encore en 

Israël et je l’ai enterrée là sur le chemin d’Efrat, qui est Bethle’hem. Le Midrash dis : tu pourrais m’en 

vouloir de ne pas l’avoir enterrée en Eretz Israël. Autre hypothèse, Yossef aurait pu vouloir l’enterrer 

à côté de sa mère.  

Yaaqov veut bénir ses petits-enfants, et dit à Yossef : je n’espérais plus voir ton visage, et Elokim me 

permet de voir ta descendance ! Yossef lui approche ses enfants qui se prosternent devant Yaaqov.  

Yaaqov a déjà dit « Efraïm et Menashé » alors que Menashé est l’ainé.  

Yossef approche ses fils pour les faire bénir, Il veut que son père pose sa main droite sur le bekhor, 

Menashé, donc il positionne son fils à sa propre gauche. Yaaqov croise ses bras. Il met sa main droite 

sur Efraïm qui est le plus jeune.  Yossef proteste, mais Yaaqov lui répond qu’Efraïm jouera un rôle plus 

important que Menashé et il les bénit. Cette bénédiction que nous utilisons toujours en nommant 

Efraïm devant Menashé. Elokim sera avec vous, et vous ramènera vers la terre de vos ancêtres quand 

moi je t’ai donné Shekhem que j’ai pris au Emori,  conquis sur Essav, avec épée et mon arc. Rashi 

interprète : mon étude et ma prière.  

Ensuite il réunit toute la fratrie y compris Yossef. Il appelle ses fils, je vais vous raconter ce qui se 

passera à la fin des temps. C’est là que la Shekhinah la quitté et il a dit d’autres choses, les brakhoth :   

Reouven, tu es mon premier né, ma force et ma première énergie. Mais trop de rapidité. Rashi dit : tu 

aurais dû être au-dessus de tes frères par la Kehouna, (cette élévation, c’est l’élévation des mains pour 

bénir) mais tu as montré ta colère, tu aurais dû réfléchir. La midah de Reouven c’est le Emet.  

Yaaqov a dit à Lavan quand celui-ci les a rattrapés et réclame ses idoles, « celui qui les a dans sa main, 

et qu’on les trouve, les trafim, il ne vivra pas » ; C’était Ra’hel les avait pris pour empêcher son père de 

faire de la divination avec. Lavan ne les a pas trouvé, mais elle est morte de cette klalah. Même si les 

conditions ne sont pas remplies, la klalah donnée par un tsadiq s’accomplit. 

Reouven a manifesté sa colère en agissant, et Yaaqov lui a enlevé Kehounah et la Malkhout. Dévoiler 

à quelqu’un sa mauvaise midah, et sur quoi il lui  faut travailler, cela s’appelle une brakhah. Si on est 

certain de pouvoir faire une tokha’hah,  on doit la faire ; cela rend service à celui qui est capable de les 

accepter. Ces reproches Yaaqov aurait dû les faire en situation, après l’histoire de Bilha ; Yaaqov a 

attendu pour faire des remontrances d’être à la fin de sa vie, pour ne pas les rencontrer après avoir dit 

des choses dures et de le supporter ; Il craignait que Reouven ne parte chez Essav, -les premiers nés 

lésés par Yaaqov ! 
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Shimon et Lévi sont des frères, la fraternité c’est l’argument pour venger Dinah ; Yaaqov a protesté : 

On est une minorité et les peuples vont nous tomber dessus. Le Midrash dit : Il y a eu la guerre et un 

Ness, Yaaqov a gagné la guerre. Ce sont des objets volés, aller tuer les gens, pour nous les Bnei Israël 

c’est Hamas, c’est du vol. C’est le lot de Esav, sa caractéristique et son savoir-faire que vous lui avez 

volé. Se considérer comme des frères de leur sœur, c’est une qualité. Ils ne pouvaient pas laisser faire 

les choses ; quand Yossef a été condamné, c’est eux qui étaient pour ; D’après eux, Yossef a touché à 

la fratrie, il se singularise, car il se voit les dominant dans son rêve ; Yaaqov leur dévoile que les Bnei 

Israël doivent avoir une conduite qui s’ancre dans ce qu’ont fait les Avot. Cette violence ce n’est pas 

de chez nous ; Vous avez volé cette façon de faire à Essav ; Yaaqov ne les maudit pas mais maudit leur 

colère. Je les sépare. Lévi sera sur un autre plan que les frères. Et Shimon sera saupoudré dans le pays, 

des enseignants itinérants. La mauvaise midah va continuer avec Zimri, et Moshé R ne leur donnera 

pas de territoire. C’est Yehoudah qui donne une partie de son territoire à Shimon. 

 

(Notes prises en shiour par A.S.) 


